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Le clin d’œil de lybek

PREMIÈRE cause de 
décès chez les femmes, 
selon les statistiques 

du ministère de la Santé, 
les cancers féminins sont à 
l'ordre du jour. C'est pourquoi, 
un atelier de réflexion pour 
l'amélioration de la prise en 
charge des cas de cancers du 
sein et du col de l'utérus se 
déroule jusqu'à demain, au 
Centre hospitalier universitaire 
mère enfant Fondation Jeanne-
Ebori (Chumefje), à l'initiative 
du ministère de tutelle.
Ces travaux sont l'occasion de 
sensibiliser toutes les parties 
prenantes sur l'intérêt d'une 
bonne gestion de la prise 
en charge des patientes au 
niveau de la pyramide des 
soins, d'identifier les goulots 
d'étranglement liés à la bonne 
prise en charge des patientes et 
formuler des recommandations 
pour l’amélioration de la prise 
en charge.

Lors de son exposé, le Dr 
Pamphile Assoumou, médecin 
gynécologue obstétricien et 
point focal Octobre Rose 
au CHUMEFJE, a indiqué 
que "le cancer est l'une des 
principales causes de décès 
dans le monde. Au Gabon, les 
nouvelles estimations faites 
par le Centre international 
de recherche sur les cancers 
(Globocan 2 020), révèlent 

que l'incidence du cancer du 
col de l'utérus est de 11,8 % et 
celui du sein, 9,8 %". En 2018, 
200 femmes sont décédées des 
suites d'un cancer.
En 2022, la 9e édition de cet 
événement révèle un ancrage 
de plus en plus marqué au 
sein de la population générale 
au regard des activités de 
sensibilisation et de dépistage 
menées tous azimuts.

Cancers féminins : améliorer 
la prise en charge des patients

Hans NDONG MEBALE
Libreville/Gabon

L’atelier se tient à Jeanne-Ebori.
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QU A T R E - V I N G T -
D O U Z E  é l è v e s 
officiers tchadiens du 

Groupement des écoles militaires 
interarmées (GEMIA) ont reçu le 
8 décembre écoulé au Camp-de-
Gaulle de Libreville des insignes 
d'aguerrissement.
Cette distinction marque la 
fin de leur stage qui a duré 
deux  s emaines  au  C ent re 
d'entraînement au combat en 
forêt du Gabon (CEC-FoGA). 
Ce stage avait pour but, entre 
autres, de transmettre le savoir-
faire nécessaire pour s'adapter 
en forêt, les parcours de groupes 
et des techniques de combat 
adaptées au milieu équatorial. 
Ils concernent en clair trois 
domaines : l'aguerrissement, la 

pédagogie et la restitution.
C e sont  quatre  mi l i tai res 
gabonais experts du milieu 
équatorial et affectés au CEC-
FoGA par l'EMGFA qui ont 
assuré la formation des 92 
militaires tchadiens. Tandis que 
les spécialistes français du CEC-
FoGA veillaient à la réalisation 
du Programme, prodiguant des 
conseils nécessaires et assurant le 
soutien indispensable à la bonne 
exécution du stage.
Pour les Éléments français 
au Gabon (EFG),  le  stage 
d'aguerrissement mené par 
les militaires gabonais va se 
généraliser au sein des EFG. 
L'objectif étant de travailler avec 
les militaires africains désireux 
de développer leur savoir-faire 
dans le domaine du combat en 
forêt.

EFG : des officiers tchadiens 
formés aux techniques de 
combat en forêt

PMM
Libreville/Gabon

Vue des participants à la formation dispensée par les Éléments français au Gabon et les 
militaires gabonais.
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